
L.a creativité poussée toujours plus loin

Un tir forain où des filles
abattent leurs amants; une
danse acrobatique où les inter-
prètes évoluent sur et sous un
lit tournoyant; une chambre où
des arbres morts pendent du
plafond. Voilà des images
qu'on n'associe pas avec le
théâtre traditionnel, mais il
faut dire que Carbone 14 n'est
pas une troupe tradionnelle.
En effet, cette formation de
Montréal est l'une des plus
connues dans le domaine de la

révolution politique et
religieuse des années 60 au
Québec.

Car il faut dire que l'expé-
rience théâtrale de Gilles
Maheu remonte à cette
époque. Il fut d'abord comé-
dien avant de se tourner vers
la pantomime, puis vers le
théâtre de la rue, afin de se
libérer des contraintes du tra-
ditionalisme. Il étudia avec
des maîtres-mimes européens
comme Yves Lebreton,
Eugene Barba (au Danemark),
Étienne Decroux (Paris) et

rement opter pour « Uarbone
14 », nom qui revoie au pro-
cessus de datation par lequel
on mesure le taux de désinté-
gration des atomes de carbone.

Depuis une dizaine d'années,
Gilles Maheu a produit de
nombreuses oeuvres provo-
cantes qui ont été primées,
dont Le Voyage immobile
(1979), Pain Blanc (1981),
L'Homme rouge (1982) -
perfomance solo - et Le
Titanic (1985). Le Rail
(1983), une dénonciation de
la cruauté physique et morale
qualifiée de « spectaculaire et
nercutante » nar The Punter


